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En outre, l'installation <le la radiathérapie a perins de distiaire de
l'éch. Lailler 150 lits, qui font aujourd'hui deux services iou-
eaux, l'un (le médeine, l'autre de chirurgie. Enfin, les résul-

taits de la nouvelle méthode font prévoir à brève échéance la sup-

preion des colonies provinciales d'enfants teigneux parisiens.

Un mot, en terminant, sur la prophylaxie publique des teignes.
A la campagne, elles sont souvent d'origine animale et se trans-
mettent assez difficilement d'enfant à enfant. Elles ne consti-
tuent pas des foyers à proprement parler. Mais à la ville et sur-
tout dans les grands centres; les teignes sont un véritable fléau ;
elles règnent à l'état endémique sur les enfants de la classe pau-
vre, dans les orphelinats, les écoles enfantines et même les hôpi-
taux. Le chiffre énorme de la population scolaire de Paris, le pe-
tit nombre des médecins inspecteurs des écoles, la difficulté du,
diagnostic des teignes à leur début. la délivrance de certificats de
guérison à des enfants encore en puissance de teigne par des né-
decins peu exercés à ce genre de recherches, enfin la durée indéfi-
nie et la grandt contagiosité des teignes, l'usage de rtains ins-
truments difficiles à désinfecter, tels que la tondeuse, , >ilà autant
de causes qui expliquent la persistance des teignes dans le milieu
parisien.

Quand une école est sérieusesient atteinte, il faut la fermer
pour éviter la contamination des nouveaux arrivants. Parmi les
enfants licenciés, les uns, dont la lésion est encore peu apparente,
seront placés par leurs parents da'ns une »autre école qu'ils ense-

ienceront, les autres communiqueront la teigne à leurs frères et

sours, dans le milieu familial. Cette situation, il y a tout lieu

de l'espérer, va être profondément modifiée par l'emploi de la mé-

thode radiothérapique, qui permet de traiter la maladie aussitôt

reconnue et, par conséquent, de supiprimer les causes qui entre-

tiennent l'endémie.
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